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Un petit air moyenâgeux a souffl é sur l’édition 2016.

Distillation de lavande,
la Provence à l’état pur.

Une fête de la Lavande en costumes

Pour cette édition 2016 de la fête de 
la Lavande, un village médiéval a 
été dressé aux abords de la place de 

l’église, habité par une trentaine d’Euzétiens 
en costumes d’époque, prêtés par l’asso-
ciation Cassiopée de Vézénobres. La troupe 
médiévale Les Sans-Terres de Régordane 
étant sur place, le comité des fêtes Anim’Eu-
zet, présidé par Yves Engrand, a eu l’idée de 
proposer un défi lé dans les rues du village.
Stéphanie Croxo, deuxième adjointe au 
maire, chargée d’encadrer les exposants, 
s’est félicitée de la réussite de cette fête de 
la Lavande, qui a vu, cette année, de nou-

EUZET-LES-BAINS / www.euzet-les-bains.fr

MIALET / www.mialet.net

Lumière et couleur 
au salon Art et Artisanat

Jean-Marc Verseils, le maire, a inauguré l’exposition.

L a traditionnelle exposition “Art et Arti-
sanat” s’est déroulée du 29 juillet au 
6 août au foyer Monplaisir. Ouverte à 

une large diversité d’artistes régionaux, et en 
particulier mialétains, l’exposition présentait 
une majorité de peintures, mais également 
des poteries, sculptures sur bois et travail sur 
textile. Chacun a pu montrer son savoir-faire. 
La plupart des exposants étaient des artistes 
confi rmés mais quelques-uns débutaient et 
ont ainsi trouvé un lieu leur permettant de se 
confronter au regard du public. 
L’invité d’honneur était Marie Landreau, origi-
naire des Pays de Loire, installée maintenant 
à Saint-Jean-du-Gard. Son atelier est ouvert 
toute l’année sur rendez-vous. Elle s’est décrite 
comme fascinée, depuis son enfance, par la 
couleur, la lumière et le mouvement. Ses créa-
tions, quelle que soit la technique employée, 
sont le fruit d’un élan qui la porte vers ailleurs 
et entraîne le regard du spectateur dans un 
voyage chatoyant. « Les sujets de ma peinture 
sont, dit-elle, prétextes à partager l’énergie, 
l’émotion et la magie d’instants de vie ». 

AGENDA
• Jusqu’au 29 septembre : 
exposition “Gaza, terre des 
vivants”, photographies de 
Motaz Alaaraj, accompagnées de 
poésies d’auteurs palestiniens. 
Vernissage vendredi 2 à 19h, chez 
Mialet. Du mardi au vendredi, de 
10h à 19h. S amedi de 10h à 16h. 
tél. 04 66 54 18 90

Le vernissage a réuni un large public. À cette 
occasion, Jean-Marc Verseils, maire de Mia-
let, a félicité Maxime d’Estienne, jeune Mialé-
tain de 17 ans, titulaire du bac avec mention 
très bien. Jean-Marc Verseils lui a remis une 
enveloppe au nom de la municipalité afi n 
d’acheter quelques livres. Dans ses remer-
ciements, Maxime a dit quelques mots sur 
ses projets : il entre cette année dans une 
classe préparatoire, afi n d’intégrer une école 
d’ingénieur.

Une (longue) piste d’envol 
pour Amandine Gentil-Carayon

LES PLANS / www.lesplans.org

On le dit : « Il ne faut pas se fi er aux 
apparences. » Toute en fi nesse et en 
charme, féminine au possible, qui 

voudra croire que la cadette des Gentil-Ca-
rayon, Amandine, était le garçon manqué de 
la famille ?  
Son rêve d’enfance : pilote d’avion. Pour 
ses dix-huit ans, toute la famille lui offre un 
baptême de l’air. Le doigt est pris dans l’en-
grenage. Amandine rêve d’envol, sans pour 
autant avoir la tête dans les nuages. Le projet 
est compliqué, mais elle n’est pas du genre à 
reculer devant la diffi culté. 
Avec le soutien indéfectible de ses parents, 
elle consacre l’essentiel de ses loisirs à 
travailler et à économiser patiemment pour 
auto-fi nancer la licence de Pilote Privé Avion. 
Se donner les moyens de fi nancer une li-
cence c’est une chose, effectuer un parcours 
scolaire qui mène aux métiers de pilote pro-
fessionnel est une autre paire de manches. 
Et les voies du ciel sont rares. Dans le civil, il 
faut se tourner vers l’École Nationale d’Avia-
tion Civile. Sinon, c’est la voie militaire. Ne 
se voyant pas promener des touristes ou des 
businessmen, Amandine caresse un doux 
rêve : la chasse. Ardu ? Pensez-vous, c’est 
bien plus que cela. 

Être la meilleure parmi 
les meilleurs
Le recrutement des apprentis pilotes militaires 
est plus qu’exigeant. Après son bac S, Aman-
dine intègre une classe préparatoire au lycée 
militaire d’Aix-en-Provence. Le niveau est 
extrêmement relevé, l’écrémage sans pitié. 

   Amandine Gentil-Carayon, après un long parcours de formation, est 
désormais élève offi cier dans l’école de pilotage de la Marine Nationale.

Une partie des étudiants sélectionnés est 
sortie du cursus en cours de route. Terminer 
la première année est déjà un exploit. Alors, 
si on ne craque pas, au moins on apprend 
à bosser. Visant l’excellence, l’Esplanine tra-
vaille sans relâche et décroche un Master 2 
en Calculs Mécaniques.
Changement de stratégie, mais pas de cap : 
enseigner permettra de fi nancer le brevet de 
pilote privé, dans l’espoir de se rapprocher 
d’une orientation professionnelle. L’obtention 
en 2013 d’une bourse nationale décernée par 
l’Association Française des Femmes Pilotes 
contribue à ce projet ambitieux sur le plan 
pécuniaire. La fi lière est ténue, il faut tout 
tenter. Entre-temps, Amandine passe et 
réussit le concours de l’armée de l’air, mais 

sur une dernière batterie de tests, elle est 
sélectionnée pour être le navigateur respon-
sable de l’armement, pas le pilote. Amandine 
renonce au poste. Pour la chasse, sa dernière 
cartouche, c’est l’aéronavale. 
Autre concours hyper sélectif et nouvelle 
réussite, Amandine intègre l’école d’aviation 
de la Marine Nationale comme élève offi cier 
à l’école d’initiation au pilotage dans l’esca-
drille 50S sur la base d’aéronautique navale 
Lanvéoc-Poulmic de Brest où s’effectue 
la sélection des futurs pilotes de la Marine 
Nationale. 
Saluons cette trajectoire remarquable et sou-
haitons à Amandine d’aller au bout de ses 
rêves. Bon vol !

veaux producteurs investir le village, toujours 
accompagnés par des fi dèles de longue date.
La distillerie Bel Air, située à Saint-Just-et-
Vacquières, participe à la fête de la Lavande 
depuis ses débuts. Sur le stand de Pierre et 
Évelyne Crouzier, propriétaire de la distillerie, 
des savons, des huiles et des petits sachets 
de lavande et d’hydrolats. Le couple travaille 

son exploitation de dix hectares, en agricul-
ture bio, en respectant la méthode tradition-
nelle : les fl eurs sont séchées avant d’être 
distillées.
La municipalité félicite et remercie le comité 
des fête et le CCAS pour l’organisation de 
cette édition 2016.

SAINTE-CROIX-DE-CADERLE / www.saintecroixdecaderle.fr

Les anciens élèves 
se retrouvent

Chaleureuses retrouvailles, car cinquante 
ans après s’être séparé, il y a beaucoup de 
choses à se raconter. Des souvenirs chargés 
d’émotion sont également revenus aux an-
ciens écoliers lorsqu’ils ont pénétré dans leur 
ancienne salle de classe devenue la mairie.
Une belle journée festive, entre souvenir des 
personnes parties, belles histoires et éclats 
de rire joyeux. Une expérience à renouveler.

Ce furent de chaleureuses retrouvailles 
de la classe de 1958/1959, autour de 
son maître Pierre Filhol , 58 ans après. 

Cette année-là, la classe comptait trente-et-
un élèves, répartis en sept niveaux.
Le dimanche 12 juin, vingt-cinq élèves 
étaient présents, accompagnés de leurs 
conjoints (au total quarante-trois personnes). 
Parmi elles, la présence de Lily Aiguillon, 
85 ans, la seule maman encore là. 

La promo 1958/1959 
de Sainte-Croix-de-Caderle, 
58 ans après.
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